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23 CPE présents y compris plusieurs stagiaires IUFM 1 ; les deux CPE du Lycée Henri

Parriat excusées en raison de la formation des délégués. Une collègue excusée pour raison de santé.

Le travail de l’année 2007/2008 a été présenté à M. DONEZ,  IPR lors d’une réunion de travail le 8 octobre dernier. Mr Donez a été surpris par le fait que l'on avait des difficultés à recruter des garçons AED (ce qui pose un problème pour les établissements qui disposent d’un internat). Se pose également le problème des 200 heures de formation pour les AED car les justificatifs de formation ne sont pas toujours fournis.

Des collègues nous apprennent que certains établissements ont été choisis pour servir d’établissement « test » en ce qui concerne de manière générale le service des AED.(Lycée Bonaparte par ex.) . Quelle est la responsabilité du CPE, celle du Chef d'établissement?



Le calendrier des réunions du GDL est ainsi arrêté:

-lundi 12 janvier de 9 h à 12 h au Collège Anne Franck de Montchanin
-mardi 3 février de 14 h à 17 h au Lycée Léon Blum site Lavoisier Le Creusot
- vendredi 13 mars de 9 h à 12 h au Collège des Epontots à Montcenis
- mardi 7 avril de 14 h à 17 h au Collège Louis Pergaud à Couches-les-Mines
- jeudi 14 mai de 14 h à 17 h au Collège Copernic de Saint-Vallier
- lundi 8 juin, journée complète (9 h - 17 h) au Lycée Militaire.


L'an dernier nous avions retenu le thème de l’action du CPE dans le repérage et la prévention des dérives des nouveaux codes de communication entre adolescents.


Ce thème intéresse l’ensemble du groupe. Mais il restait à définir la manière dont nous allions l’aborder, le traiter.

Quels sont ces nouveaux codes ? Sont-ils d’ailleurs tous nouveaux ?

Peut-on partir d’un constat au niveau de nos établissements et aller ensuite vers
quelque chose de plus général?

I – Les constats 

1 – La violence chez les filles : on la rencontre de plus en plus dans certains établissements. Cette violence est verbale et physique. Ce phénomène est inquiétant. Certains garçons en Lycée professionnel sont choqués par l'attitude des filles.

2 – Les jeux dangereux : difficiles à repérer mais bien présents. Autrefois, on parlait de certains jeux dangereux qui avaient lieu en internat, maintenant on se rend compte qu’ils ont lieu à tous les niveaux. Plusieurs cas ont été cités particulièrement au collège.

3 – Les nouveaux moyens de communication : ils permettent une communication instantanée avec une diffusion très large. L’accès est facile.

Le téléphone portable, les SMS, MSN, les blogs, autant de modes de communication, qui au-delà de leur utilisation normale peuvent se révéler des moyens faciles pour appliquer une certaine violence « ordinaire » : insulte à distance, utilisation de l’image sans autorisation etc...

Nous sommes démunis parfois devant la rapidité de transmission de certains événements.

Ces nouveaux  modes de communication ont deux aspects :

· Un aspect technologique : blogs, Msn etc… A ce sujet les élèves sont surpris des interdits ( au niveau du droit à l’image par ex.).

· Un vocabulaire spécifique : vocabulaire SMS ou MSN.

Les codes de communication des adolescents s’appuient beaucoup sur ces modes de communications.

Mais on retrouve d’autres thèmes à aborder tels que :

· Le vocabulaire (de plus en plus violent et vulgaire chez les filles) 

· Le communautarisme que l’on retrouve à l’école

· L «’uniforme » : on s’habille, on se comporte en fonction du groupe auquel on appartient (cf. document le mouvement emo .)

· L’apprentissage de la sexualité, pour lequel certaines dérives graves ont été repérées dans un établissement du secteur.

· Il y a également la “ biture express ” et les jeux dangereux : certains élèves n’ont aucune notion de la sécurité (cf. circulaire de l’Académie de Dijon).

· La consommation d’alcool et de drogues

A partir de ces constats, nous souhaitons travailler sur plusieurs pistes et affiner notre thèmes par la suite.

II –  Les intervenants :

Nous comptons pour notre réflexion nous appuyer sur des intervenants extérieurs.

· Travail sur les comportements déviants avec Mme Pacaut, Infirmière Scolaire et Mme Gérard, Médecin Scolaire

· Travail avec le CLEMI sur l’utilisation des blogs : les droits et les restrictions (proposition Nelly Pinto)

· Travail avec Une Psychologue intervenant sur le secteur de Torcy

· Travail avec le Lt Chabani du Commissariat du Creusot

· Travail avec Mr Mounier, éducateur PJJ

Nous souhaitons travailler avec les élèves et les parents, en particulier sur le thème des nouveaux moyens de communication :

Au niveau des élèves, comment peut-on les faire intervenir dans notre travail de CPE (quelle est l'utilisation de leur téléphone portable, etc...)? Comment les intégrer pour étudier les déviances ?

Le blog est considéré par les ados comme un journal intime alors qu'il est "public".

Avec le téléphone portable il y a moins de césure entre la vie privée et professionnelle.

Comment sensibiliser les parents à certains dangers engendrés par ces nouveaux moyens de communication ? Comment aider les parents à repérer les déviances éventuelles dans leur utilisation ?

Aux moyens de questionnaires, nous pourrons nous faire une idée plus juste de la perception des adolescents et de leur parents de ces nouveaux moyens de communication.

En fait il ne suffit pas de donner l'information aux élèves ou  aux parents, il faut leur expliquer cette information par la création d'un document lisible qui soit exploitable.

Au-delà de la charte internet qui existe dans tous les établissements, le groupe se propose de faire un travail sur le respect de la personne, le droit à l’image, le pouvoir de l’image, les risques liés aux nouveaux modes de communication (risque de déviance, risque pénal, etc…) et d’élaborer un document, un fascicule qui pourrait être un support à des interventions dans les classes ou auprès des parents d’élèves. Ce fascicule pourrait également être mis à disposition lors des Portes Ouvertes d’établissement ou autres manifestations. 

Il est toujours possible de faire un stage d'établissement à ce sujet.


Pour la prochaine réunion, 

· Apporter des cas précis que nous pourrions étudier

· Elaboration des questionnaires à l’attention des élèves et des parents.

· Recentrage sur le thème définitif









Jacques Lucet, secrétaire de séance

